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Une classe en moins à la rentrée
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L’Inspection Académique a annoncé la fermeture d’une classe à Sébécourt pour la prochaine
rentrée de septembre.

La fermeture d’une classe annoncée par la Direction des services départementaux de l’éducation
nationale ne se limite pas à un simple transfert d’élèves vers une ou deux autres écoles du Sivos.
Elle engendre plusieurs répercussions pour les communes concernées. Le maire de Sébécourt,
Dany Bouvet, en a dressé le constat. Sans se nourrir d’illusions : « Il faut se rendre à l’évidence,
les effectifs sont en baisse chaque année, nous enregistrons très peu de naissances ces
dernières années. »

L’édile a précisé que pour 34 élèves de CM 2 prêts à rejoindre le collège l’an prochain, seules 16 à
17 nouvelles entrées sont prévues. « Le compte n’y est pas ». Il a également rappelé que toutes
les communes du Sivos ont été touchées par des fermetures de classes. Après Le Fidelaire et La
Ferrière-sur-Risle il y a deux ans, c’est au tour de Sébécourt l’année prochaine. Ce qui inquiète le
maire, au-delà de cette fermeture, c’est la baisse continue de la démographie. « Une école dans
une commune est un atout incontestable ».

Des impacts au-delà de l’école

Bien que les élèves des écoles du Sivos profiteront de classes moins chargées pour l’année
scolaire 2025-2026, Dany Bouvet estime qu’il est nécessaire de repenser les conditions de
scolarisation des enfants en milieu rural. Favorable aux classes allégées dans les Zones
d’Éducation Prioritaires, il a toutefois alerté l’Éducation Nationale sur les infrastructures insuffisantes
dans les communes rurales, telles que les piscines, les structures culturelles et sportives. Selon lui,
ces manques pourraient être compensés par un allègement des effectifs dans les classes, afin de
permettre aux enseignants de mieux accompagner les élèves.

Le maire a également évoqué les répercussions en cascade liées à la fermeture d’une classe : « La
perte de poste d’un professionnel de l’Éducation nationale qui souvent s’est établi dans le
secteur de son emploi, les moyens pour la commune de compenser les heures établies par
l’ATSEM et par le personnel d’entretien… »

Avec une seule classe restante l’an prochain, Dany Bouvet se dit préoccupé par l’avenir de l’école
de Sébécourt. « J’espère que les autres communes feront preuve de solidarité », a-t-il déclaré,
lançant un appel à la coopération. « Si la dernière classe devait disparaître à Sébécourt, cela
modifierait le profil de notre village. »

Un enjeu d’attractivité

Le maire a exprimé son inquiétude quant aux conséquences de la baisse continue des effectifs
scolaires sur l’avenir de la commune. Si cette tendance venait à se poursuivre, le village pourrait
perdre son école, une perspective que Dany Bouvet redoute. « Mes collègues du conseil
municipal et moi avons acté l’achat de deux terrains près de la mairie que nous souhaitions
vouer à des logements sociaux. Cette perspective pourrait être remise en cause en fonction
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de l’avenir de notre école. Quel parent s’installerait dans une commune dépourvue
d’école ? »

Enfin, le maire a souligné l’importance de garantir des conditions de scolarisation confortables pour
les élèves dans les communes rurales, notamment en raison de la proximité des écoles avec les
familles, un atout essentiel pour ces territoires éloignés des chefs-lieux de canton.

Après la fermeture de classe actée pour la prochaine rentrée dans son école, le maire Dany Bouvet
s’inquiète pour l’avenir de son école. | FS (Archives)
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